
LE SAMEII)

,NIlE AU LOUIS

91A iZA 1) t'OPN NA .N'is.

Mevs panltalonis m' 'mt tol1 mis rmigk S
Nonm par le temps l>miais piai les iliite(s:

.les îial.qtits simli, -av;ag-:î
P'ari mîille stillpteiîs hypoc~rites.

1'îiait les aîtluiliiia-i
lii vîiiii ilLois le fiîld (le Fiiviîîii

lie lii st-mic, aideii )îîîiweîil,
J1'ai titi mecorir ài msg-
Le er-me vii a- t-il fait ius .' - Ni.
t("est le elî-iiier coump, car- j'elimage.

1li,ecte se jouanmt tie moi,
Je Vis contrhe lemîgeanme îtrimse

pmiîloyer le fusil, ima foi,
1.1 tau-i l.1Il. ra<i-uim:,..

CA USERIE

UN s îOîRî-îkI- 1)'A%111

A l'ezposilion tle peiinttre dit Carré 1>ldlipps

JlVuluuîîîu G~roynardl <arrivant). - Comment!
tout le mnonde est exact%1 C'est miraculeux!I Un
rcîmdei-vous (le huit per'sonnes, et pas uni' ne
nmanqjue à P'api el 7 Au fait, si. cjette petite ina-
(atiie Bonnemfauit...

Jladatiie 02rincele (les lèvres îuce.-O
vous ,,avez, elle veut avoir l'air le justilier son
nom. Elle vat salis dtoute alléguer coîmme excuse
qu'elle al été visiter ses pauvres, que sais-je, tiioi
Elle est si bonîne enfant!

DiiilMIt.-Alî ait parfait! déliieuix
JImdeoi~ll loint ne. - Les personnes qui
alèun etjours qu'elles sont lnnssont les

plus iméhantes. Ainsi, moi, je nec le (lis jamais
(le moi, et... AI) j 'aperçois imadam iie Bonmenifn it.

Gfd,î iroiliit'd (à pîart)-Tu tie (lis pas
qui! tu ivs bîonnem ; ýmais, tu es imauvaise en dliabile

Chî îrie ta' ces- ,-,,pç-n'm Vous
voilà!... La chère belle !..Ce îi'u-st pas trop
tôt !. ... Il mtainque quel que <liose, quand vous
n'êtes pîas là !... Vous êtes si l'on juge en pein-
ture, etc., ete

Mladamie Ilueî/n.-Lxcusez-nmoi, ies-
damies, je nie petnsais pas vous trouver si exactes.
L'an dernier, lorsque nous nous soîmmes donné
renîdez-vous, il nous a failli cinq quarts d'heure
pour tnous r&Lssenilli'er.

Dudelet.-Ali ! ahi parfait ! délicieux

LA MESQUINERIE P>U

tii ,t, ,u'il t 
(lit ,î-!iîiiî . Il lite mi Cc-m fi-

thone-'iîiu c-i-t, auxi looii-llis houtrii
faire l"îiîi le viii (>;ta giîîîtteh. Moli, j'c-ià
boit-ai tamit ue m je 'Vudrlai.

LA LAI'i~ENEETEU PETI''e, ET LA CROSSE CLOCIIIC1J

L, îtpe ( i niu îîfl' -i t !mî)Afc
- I', <. 'Iî itde bmi te. pmapa.

.1int/aile J/iiilti'/ttut. Qu'î mmm orte ! Jle vous
demîandie pa rdonii pou r i mon retard. .. Aui fait,

qluelle' Ileti'î, est-il, au juste
C/nuiattîs.-euxheures sept.

Jladunne Viilt-Sueieî,il lite, sembl le
qu'il y a une heure, qlue nous sotmmnes là, delbout.
Si nous noeus asseyions!

Maflnîisi'lle I 'ît'lic. - tI ! lio oi Iol suis
ventue pour loitr le portrit de nottre atimie, lia-

(ltiile Leititt' et je' lie veuix pas trist'r plus
'l'eit iti Iliittre ; lat iilditre, c'e'st toitjurs t'al

mêmeiii chose.

où il y ;a diis d(Vesses, et puis auissi ies paysaiges
Déidelt. -At!oui ! délicieu x !charmtant
.Iliulaoî< -n- it, i'a ilîi toits 1<-s geitres,

ijuuid ils sonît Iit-mm t'.tits, iiiêeii'' lPx Iîtî's
i/ada nu",ie n/ ' o, voîit, d evez aimlier

bieaucoup dle vos aitiies ?f

CLuîrn'tn' - -.Je lie contnais li '-i mor,- l'oni-
gitia, tmais t' brûile dle voir la copiet.

.litlu»~ie-leIoiti".'-Laqutelle'

Moi <lui cotnnais lIlatîcîîe J"'ti1jouéî' depuis ...
toujours, je la tr'ouve accomtplie.

Latitleî-.-Ali ! oui ! parfait délicieux
Mîîlenoiele Ioitu-Aci-ottpliel fleu L

c'est aller loitn ! D'ailleurs, elle est trop granîde.
Cliîrm-tes.- oi jai tue (lue la femte ui soit un

peu granîde ; auîtremnîlt, cela va, tant qîu'elle est
.1< unle ;niais plus ta rd, el le a l'ait' (l'une vieilîle
petite fée.

Mladatne Diuîlonno.-Moi, je suis d'asvis qu'une
grîîndefeimniie se r-în.mr-
(lue tropt.

-NIE ifu<tu ,rinuc n'
-Ah tuia, bonne ! il
y a biien d'autres cto-

- ~ ~-ses (lui se remîarquent
4'½ 'J~~fadame Croqnard.

q x -Mr Charmiettes, voi-
ci le portrait de la Iîui-

- tièîîîe merveille dît

tmonde. SaLvourez

-autour d'n portrtait

Chîarette. - Ai
- -~ - -. ~ qu'el le est bielle

I)adle-t --Itli oui
p arfaite ! délicieuset

.N'e'st-ce pas qlue niîa-
diiite veuve Lengouéêe
mst uit , uperbe créa,-

______________________ i Chaer'tteos, (iulé'ea

sê) Ai ! elle est

'J'nIl qu'il ri îeî i. Md~tosle Io
îi'.-îsbelles fii-

ihiga tuenit vite l-ut-s
tiaits.

.llaelauîù'l Groyliarl, (lbits (' Guraue ,t'nch ne).
-ElIe lie tut'lLjaitais p:ersonnttii, elle!

Ch u te.- QueI amîi rable teinmt ! U it>î ion-'
i.'Iée il,e a-oses sut' (lu lait!

Jfalam' h'onîeenfat. -C'est une desceîtdaite
du Ihaimande, elle eii a lat carnationi si vanîtée

Duel b-t-Ah! oui ! pat-fait ! délicieux !
,l/ii/tin (e'U,/,me" - iii'a <lit -itais je 'ei

cr*oîs pias uit imot -'qu'elle' s, faisait émailler- hue
fois pa ait pat' ii,' fi-mîtiii' <qui vietnt de New-
Yorms, tout e-xprè-s, i-t (Ile (:a liii coûtait $200

Chîii-r i/i S filtilims. Quel-Ile htorre'ur

Mur'-iîoa'lli liiemt(,. -'îstpeut it îe vrai.
Aua fait, j 'ai remtaruét qu''l le ti ainlte pouint que
je- l'emtbtrasse.

ChIeiî,,î-ies, (<eîi, ,J'te- crois
.h1lu/,tip (rii'Uardî.-.Si son> L,'îîtt est à ellie,

sa carrtur'e aussi...- quel le largeuitr dl'ép~ amiles !... et
avec cela, untet taille' qui nî'est lias dles plus !-

.h/~liîeî,-Boaî"n/eit - lli'a pas l'ai' d'unie
bîoute'ille, c'est vraiu. M ais ci',ti taille est rotnle et
souplIe.

Ulurin ts. Vosnie présetttur-r à votre
aiei, pa s-c ls, chèere ltiai ute J 'e> sera i

Iitel'emois-lle l>oi,îtee.-AIt ! ah Mir Char'
meutte's <-lm i 1m

Dudmd/nb-A 'li ! Lit ! parfait ! dél icieux
.I/i/î,îîjs'/i"Itouena,î. - h! cer'tes, avec

plaisir ;elle est spîimituî-lle et b'onnîe autatnt que
.jolie !

.hilalitn o qnîd ( uetc lue cet effet
d'ombîlre sur l'aile droite (lu ne(z, On dirait (les
tanmnes.

.lIîl,îois'lî-l'oiiîtui'.- -Cette ombre est pro.
duite par le rideau rouge ; tout est rouge dlans ce
tableau meîiubles, tenîtures, toilette ; ce n'est pas
seyant

Charinettes.-Avcc cette carnation, on peut
tout oser !

Mfada??e G'eînchuct.-ElIe a l'air d'une ban-
nière.

'Madame D indoivzo. -L'annlée prochaine, mon
hMari fera faire mion piortrait e-n bergère : dtes
îîoeu(tS bleus, tii mtoutoni, ce sera trèi gentil

Dudm'ëlit.--Ahi ! oui ! chiarmtant ! délicieux 1
Chearinettes.- Lis i mIles peti tes tmainîs !
Jlndiel e h'ennat-ivous voyie-z ses

pieds, deîux mîer-veilles, et camtbhrés, et spirituels !
Maîe'eîiîsP'/e &3ieeu-AIt ! ah i des pieds

spirituels ! C'est trop fort !
,1a/aunec ltîî'iiu.Q iotin Les pieds

otît le'ur car'actère' : il y et> a de méchatnts
Chat-mettes (etînisé.-Ah !moi, j'adore

1,s petits p)ieds1 !
M[adane Vipilel,.-Ai i tile ICharmtettes,

vous du;vemi<-z inceonve'natt
jtaîî,toie'lî~ 'oitue -Non ... cordonnier

seu le'mien t.
Dude;L-Aî Iah ! ch>armtiant ! délicietux

Mademoselle Pointac. -Ses petits pieds, à ane
pstenmir delboitt, ne Il'empîêchtent pasi de courirt.

La i~îuî.-[- cdiii, ell il est t aird.


